
330 LE PRÊTRE, LA FEMME,

d'un homme non marié leurs pensées les plus

secrètes, leurs désirs les plus coupables, leurs

actions les plus cachées ? Ne faut-il pas qu'il

y ait un masque d'airain sur la face de vos

prêtres pour qu'ils osent se montrer en public,

après avoir entendu la révélation de misères

qu'il est impossible à un homme d'entendre

sans être souillé lui-même, comme il est im-

possible à la femme de les raconter sans oublier

toutes les lois de la modestie et de la pudeur.

Encore si votre église se contentait de com-

mander à la femme ou à la fille de s'accuser

elle-même. Mais que dirons-nous des abomi-

nables questions qui leur sont adressées, et sur

lesquelles il faut qu'elles répondent ?

*• Ici les luis de la modestie nous interdisent

d'entrer dans aucun détail. Qu'il nous suf-

fise de dire que si les époux soupçonnaient la

dixième partie des souillures qui coulent de la

bouche du confesseur dans l'âme de leurs fem-

mes, ils préféreraient les voir mortes, plutôt

que de les savoir ainsi dégradées.

" Pour nous, épouses et filles de Montréal, qui

avons connu, par notre propre expérience, les


